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Quand votre nouvel évêque a posé, un soir d'Avril, sa main amicale sur mon épaule pour me demander de faire 
sa présentation le jour de son ordination, il devait bien se douter que le portrait serait écrit à l'encre 
sympathique, mais sans trop d'indulgence. 

Pour m'acquitter au mieux de cette mission imméritée, je me suis un peu torturé l'esprit en évoquant toutes les 
routes et les chemins parcourus par l'intéressé, ne sachant pas trop comment m'y prendre pour éveiller votre 
intérêt au-delà d'une biographie brillante et bien connue, mais toujours muette sur les émotions et les coups de 
coeur du modèle. 

Alors j'ai pensé qu'il pourrait convenir de présenter votre évêque sous le format d'un petit " Livret à l'usage des 
habitants de la Manche ", dans la collection " Visages de prêtres ", éditée comme il se doit chez Bayard 
/Fleurus-Mame / Le Cerf . 

Sans aucune prétention à l'originalité, ce livret de circonstance, après un prologue retraçant le parcours, 
comprendra six chapitres: l'ami, l'homme public, l'organisateur, le sportif, le pasteur, l'homme intérieur. 
Rassurez-vous, ces chapitres seront très courts, car la cérémonie est encore longue ... et je suis bien conscient 
que j'aurais dû m'en tenir à un seul chapitre dans une cathédrale! 

Enfin, l'épilogue sera plus court encore, car pour l'essentiel il reste à écrire, avec vous et avec l'aide de Dieu. 

 

Prologue 

Les journaux, de portée locale ou nationale, vous ont déjà relaté les origines, la formation et les ministères de 
Monseigneur Stanislas Lalanne. Aussi n'ai-je pas à vous redire qu'il est né à Metz, le 3 Août 1948, fruit d'un 
heureux mélange de terre lorraine et de soleil du Midi, prémices sans doute d'une personnalité rigoureuse et 
chaleureuse à la fois. 

Je ne vous parlerai pas non plus de ses études, à la " laïque ", partagées entre Versailles, Constantine et Baden-
Baden: de quoi aimer, avec l'Algérie le soleil, la mer et Saint Augustin, avec l'Allemagne la musique et la 
poésie, avec Versailles les plaisanteries de potaches, les fruits du potager du Roi et les splendeurs 
architecturales du Grand Siècle. 

Un moment tenté par l'école vétérinaire (déjà, signe du destin, un goût pour l'élevage des vaches normandes), 
Stanislas décide cependant d'entrer au grand séminaire de Versailles, puis poursuit sa formation théologique au 
séminaire universitaire des Carmes à Paris et obtient une année de disponibilité pour approfondir l'intelligence 
de la foi à l'université de Tübingen où enseigne un professeur déjà célèbre, un certain Joseph Ratzinger. 

Les diplômes tombent ...comme les soldats à Gravelotte (encore la Lorraine!). 

Viendront les ministères, de l'aumônerie du lycée Hoche à Versailles (où il m'a enrôlé) au Secrétariat Général 
de la Conférence des Evêques de France (où il m'a encore enrôlé), en passant par les aumôneries de 
l'enseignement public du diocèse de Versailles, le Centre National de l'Enseignement Religieux, la paroisse 
Sainte Pauline du Vésinet et celle d'Elancourt-Maurepas, la charge de Porte-parole de la Conférence des 
Evêques. 

Voilà pour le prologue. Comme on dit dans ma Vendée natale, et peut-être aussi dans la Manche, " Dame, v'la 
un bon gars qu'a déjà fait un bout de chemin ! ". 

 



Chapitre 1 : L'ami 

Vous l'aurez déjà compris, au travers des tours et des détours de son parcours, Stanislas Lalanne vit sur le 
terreau de l'amitié...ce qui explique aujourd'hui cette assemblée d'amis conquis et de futurs amis. Pour beaucoup 
d'entre nous, c'est l'ami Stan, heureux et familier diminutif pour dire le superlatif. Il sait comme nul autre tisser, 
au fil des années, des liens d'amitié qui s'étendent de proche en proche et qui restent, pour lui, indéfectibles. 

Son œil bleu malicieux, son sourire bienveillant, son regard chaleureux, sa parole avenante, autant d'atouts d'un 
esprit prompt et subtil pour entrer en sympathie avec quiconque. Stanislas est toujours à la recherche d'une 
nouvelle amitié, plus sensible qu'il est aux personnes plutôt qu'aux idées. Il sait répondre dans l'instant à ceux 
qui ont besoin de lui, à ceux que la vie éprouve : deuils, maladies, divorces, personnes privées d'emploi ou 
privées d'amour. 

Cette compassion fait aussi bon ménage avec la joie. Ses fonctions, si importantes soient-elles, n'ont jamais 
annulé son besoin de rire - jusqu'au fou rire -, son goût pour les bonnes histoires paysannes (aujourd'hui 
vendéennes, et demain manchoises...). C'est sa façon à lui de ne pas trop se prendre au sérieux. L'amitié est 
ainsi, pour Stanislas, une seconde nature, une terre nourricière où le malheur des uns s'adoucit et où le bonheur 
des autres s'épanouit. 

 

Chapitre 2 : L'homme de communication 

L'homme privé est aussi un homme public, tout du moins il l'est devenu. Nommé, en 1999, Secrétaire Général 
Adjoint et porte-parole de la Conférence des Evêques de France, le Père Lalanne a été tenu de s'exposer dans 
les médias télévisés pour présenter la position de l'Eglise Catholique, devant traduire en termes simples un 
langage ecclésial souvent complexe, nuancé et exigeant...Or la nuance et l'exigence sont bien vite négligées 
dans certains débats télévisés, rapides et superficiels. 

Le Père Lalanne comprend vite que la qualité d'écoute est déjà un bon discours pour témoigner de l'ouverture et 
de l'universalité de l'Eglise; éclaireur des échanges, il a aussi des convictions, qu'il exprime simplement, sans 
forfanterie et sans honte. Il a bien sûr été à bonne école, formé par l'ami de toujours, Monseigneur Michel 
Dubost, évêque d'Evry, le coordinateur des Journées Mondiales de la jeunesse à Paris en 1997, qui l'avait 
appelé comme directeur du centre de presse. Et c'est ainsi que désormais l'on se dispute l'un ou l'autre, sur le 
plateau des chaînes, pour commenter avec d'autres les grands évènements de la vie de l'Eglise: les J.M.J., les 
voyages de Jean-Paul 2 en Terre Sainte ou à Lourdes, ses funérailles ou celles de l'abbé Pierre, ou encore les 
cérémonies d'intronisation de notre pape Benoît. 

Je ne voudrais pas oublier l'écrit, après l'image, car le Père Lalanne a le souci de la formation par le livre:il 
participe à l'encyclopédie Théo et à l'ouvrage collectif Thabor destiné aux catéchistes; il lance aussi des 
collections, car il possède l'art suprême de faire travailler les autres dans un cadre défini. L'organisateur 
transparaît sous le communicateur. 

 

Chapitre 3 : L'organisateur 

Ses collaborateurs, quand ce ne sont pas des évêques eux-mêmes, disent du Père Lalanne qu'il est un homme 
pressé. C'est vrai qu'il carbure au défi cet homme, sans perdre de temps, au risque parfois de semer ses équipes, 
comme le petit Poucet ses cailloux! Pourtant, il n'est pas un agité, car il sait déployer une organisation toute 
moderne ; agenda électronique, téléphone mobile et ordinateur portable sont des outils qui ne le quittent jamais, 
même en vacances. Il veille à tout avec un soin jaloux: les textes sont épluchés ligne à ligne, et gare à la pensée 
molle ou à la syntaxe bégayante ; les agendas sont scrupuleusement suivis au prix parfois d'acrobaties sur les 
routes, il est vrai sans tracteurs...; les horaires sont respectés, sauf ses propres horaires de travail: en témoignent 
ses courriels de 23 H 59 et surtout ceux du petit matin, avant l'aurore, car il sait bien qu'il faut s'y prendre tôt 
pour faire les choses au dernier moment! Sa capacité d'analyse pour décortiquer un problème et en découvrir le 



noeud, est redoutable, mais entraînante car Stan aime travailler en équipe, s'entourer de l'avis des uns et des 
autres avant la décision. 

Dans le civil, on dirait " C'est un manager ", avec un côté ingénieur qu'il tient de son père, ingénieur des Mines, 
et de son frère aîné, Francis, pour ne rien dire de son expérience à l'Institut des Hautes Etudes de la Défense 
Nationale, l'IHEDN, où il a côtoyé de fortes personnalités, de toutes origines, devenues bien souvent des amis. 

La Conférence des Evêques de France ne s'est pas trompée en lui demandant de veiller, depuis trois ans, à 
l'édification de sa nouvelle maison de travail, avenue de Breteuil à Paris; celle-ci est à peine achevée que le Père 
Lalanne doit la quitter pour vous rejoindre, à la demande du pape, et pour ensemencer d'autres champs. 

 

Chapitre 4 : Le sportif 

Le portrait serait totalement incomplet si j'oubliais le sport. Pour Stan, c'est là son hygiène de vie, c'est là où son 
agitation motrice peut trouver un exutoire. Doté comme on le dit d'un physique avantageux, il peut pratiquer 
tous les sports, à un bon niveau, tout en visant toujours l'excellence, si je puis dire. En Algérie déjà, il est 
champion de fleuret cadet; il pratique avec bonheur l'athlétisme. Le tennis lui offre un terrain où il peut 
s'exprimer sans retenue: renvoyer les balles du fond du court, monter au filet à contretemps, faire des 
arabesques de ses pas glissés pour toujours retourner la petite balle jaune le dernier. Puis, le terrain s'est 
agrandi, le vert des greens a remplacé l'ocre de la brique pilée; c'est un nouveau défi que le golf, et aussi 
l'occasion de promenades méditatives pour s'aérer l'esprit. 

Je n'ai encore rien dit de l'eau, douce ou salée, qu'il brasse sur de grandes longueurs, surtout si elle est 
chaude...Avec le réchauffement climatique, les plages normandes ont un bel avenir! 

Le Père Lalanne est un compétiteur acharné, redouté, même quand il s'agit de jeux plus calmes comme la 
pétanque ou les cartes...Stan ne connaît pas le repos, y compris en vacances, parce qu'il n'avoue jamais sa 
fatigue et qu'il aime la vie. 

 

Chapitre 5 : Le pasteur 

Vous seriez bien étonnés si ce chapitre n'était pas ouvert. Mais je ne l'ouvre pas comme un passage obligé d'une 
carrière ecclésiastique, ni pour retenir votre attention de fidèles. Je l'ouvre parce que nous en venons ainsi au 
coeur de la vie du Père Lalanne. L'organisation et la communication n'ont de vrai sens pour lui qu'au service du 
peuple qui lui est confié. 

Ordonné prêtre le 8 Novembre 1975 par Monseigneur Simonneaux, évêque de Versailles, Stanislas se 
passionne d'emblée pour le travail pastoral en direction des jeunes des collèges, puis ceux des aumôneries de 
l'enseignement public de tout le diocèse de Versailles. Jeune prêtre à la foi communicative, Stan se donne sans 
compter, multipliant les camps, les retraites, mais aussi les journées de formation pour l'animation liturgique ou 
la connaissance biblique. La guitare et la flûte traversière l'accompagnent pour rythmer les célébrations. Stan 
s'éclate et rayonne de bonheur: nombreux sont ici ceux et celles qui pourraient, bien mieux que moi, en 
témoigner ! 

Après huit années au service de la catéchèse en France -ce qui n'est pas étranger à la pastorale-, la main de 
Monseigneur Jean-Charles Thomas conduit le Père Lalanne à nouveau sur le terrain, en le nommant curé de la 
paroisse Sainte Pauline du Vésinet. C'est un nouveau bonheur, malheureusement de trop courte durée pour ses 
paroissiens, puisqu'il doit repartir comme curé de la paroisse d'Elancourt-Maurepas, cité nouvelle de 50 000 
âmes peuplée de tous les degrés de l'échelle sociale. La joie de Stan, pendant cinq ans, se glisse partout, dans 
ses homélies, dans les célébrations eucharistiques, dans les rencontres avec les gens du quartier, dans tous les 
projets d'évangélisation. Comme tout vrai pasteur, Stanislas se préoccupe du troupeau et de la brebis perdue, 



soucieux de révéler à chacun, croyant ou incroyant, la lueur d'absolu qui point vers l'au-delà dans l'intime de 
tout être humain. 

 

Chapitre 6 : L'homme de Dieu 

Ce donneur d'énergie, infatigable, où trouve-t-il sa source? C'est là le grand mystère de toute vie donnée, en 
réponse à un appel lui aussi mystérieux. L'aventure personnelle de Stanislas échappe en grande partie à nos 
yeux; son cheminement dans la foi au Christ lui a fait accueillir le possible de Dieu, dans le secret de sa prière. 
Plus visiblement, les célébrations eucharistiques, où se partage le pain descendu du ciel, sont les sources vives 
de son action pour le service de l'évangile. 

Je m'arrête là, car cette présentation n'est pas une homélie. 

 

Epilogue 

En commençant je vous disais que l'épilogue du parcours restait à écrire. L'église de Coutances et d'Avranches 
va poursuivre sa route avec un nouveau pasteur, pour proposer la foi aux hommes d'aujourd'hui. Je sais que 
votre nouvel évêque a entendu et médité cette exhortation forte du cardinal Louis-Marie Billé, son ami, lequel 
disait aux séminaristes de France réunis à Lyon: " Encore faut-il que cette Eglise ne soit pas préoccupée d'abord 
de la manière dont elle fonctionne, mais de devenir ce qu'elle est, sacrement du Christ pour la vie du monde ". 

 


